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Bloc de béton de bois
Une alternative au bloc traditionnel?
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Le bloc de coffrage en béton de bois présente le principal avantage d’être plus
léger qu’un bloc de béton traditionnel donc plus isolant. Le travail se focalise sur
l’étude paramétrique de ce nouveau bloc en analysant ses propriétés thermiques,
mécaniques, écologiques et hygrothermiques. Des essais en laboratoires ont été
réalisés sur quatre recettes différentes de béton de bois pour déterminer la
masse volumique, la perméabilité à la vapeur d’eau, la conductivité thermique, la
résistance en compression, en traction et en flexion des blocs. De plus, des
simulations permettent d’évaluer le comportement hygrothermique du bloc et une
analyse en cycle de vie donne une indication des impacts du bloc en béton de
bois sur l’environnement.

La prise de conscience collective de l’impact de la pollution sur notre planète a
contribué à révolutionner les choix de matériaux et de techniques utilisées dans
la construction.

Les exigences des réglementations en matière d’isolation thermique et la
demande des habitants en ce qui concerne le confort, le cout et le respect de
l’environnement, ont encouragé le développement de matériaux plus performants
et plus écologiques.

La tendance actuelle est à l’utilisation de matériaux naturels et écologiques. Ces
matériaux bio-sourcés, sont majoritairement plus isolants et plus respectueux de
l’environnement. L’objet de ce travail porte sur le béton de bois, matériau
composite qui se positionne comme un choix intéressant pour plusieurs critères
et donc comme une alternative au bloc de béton traditionnel.

Béton de bois – bloc de coffrage – conductivité thermique –
analyse en cycle de vie – comportement hygrothermique

Étudier la pertinence de l’utilisation pour une paroi de bâtiment, d’un bloc de
coffrage en béton de bois spécifique, en analysant ses propriétés thermiques,
mécaniques et écologiques.

Cette étude est destinée aux divers acteurs de la construction et aux chercheurs.
Ce mémoire s’adresse donc aux ingénieurs architectes, ingénieurs des
constructions, architectes, entrepreneurs, constructeurs, fabricants et maitres
d’ouvrages.

Le bloc en béton de bois constitue-t-il un concurrent sérieux au bloc de
maçonnerie traditionnel?

La principale nouveauté dans cette étude est l’approche globale d’un matériau
innovant, aussi bien d’un point de vue théorique grâce aux simulations que d’un
point de vue pratique avec les expérimentations en laboratoire.

Le travail se concentre sur le bloc de béton de bois au sein de la paroi d’un
bâtiment (échelle macroscopique) alors que les études précédentes étaient
principalement focalisées sur la microstructure du béton de bois.

Le travail va également aborder la possibilité d’utiliser d’autres bétons de
remplissage (bétons plus légers et isolants) à la place du béton ordinaire utilisé
pour remplir tous les blocs de coffrage qui existent actuellement sur le marché.

Le présent travail de recherche propose un inventaire comparatif explicite des
matériaux entre eux ainsi qu’une approche multicritères pour l’étude des blocs en
béton de bois.

Une longue série d’essais ont été menés au laboratoire sur des blocs en béton de
bois fourni par la société Prefer. De ces expérimentations ressortent les
constatations suivantes : le béton de bois, deux à trois fois plus légers que le
béton traditionnel, a une capacité d’isolation thermique intéressante mais pas
encore suffisante. Il est très perméable à la vapeur d’eau, ce qui permet d’offrir
des murs respirants. La résistance en compression sur le bloc de coffrage rempli
est tout à fait satisfaisante pour la construction de murs porteurs dans des
bâtiments d’une hauteur modérée. La résistance en flexion des parois est
suffisante pour reprendre les efforts pendant le banchage.

Deux simulations informatiques sont également réalisées. Le logiciel WUFI Pro©
révèle que le béton de bois présente une excellente qualité de régulation de
l’humidité intérieure et qu’il n’existe pas de problème de dégradation par
l’humidité. Enfin, l’analyse de cycle de vie sur le logiciel OpenLCA démontre que
l’utilisation du béton de bois réduit les émissions de CO2 comparé au bloc de
béton traditionnel.
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Le bloc de béton de bois a de l’avenir. Le but ultime serait de trouver un moyen
pour que le bloc de béton de bois soit porteur seul, sans passer pas la technique
de banchage.

En conclusion, le bloc de coffrage en béton de bois semble être effectivement
une alternative prometteuse au bloc traditionnel.

La principale avancée tient dans le rôle du béton de bois, passé du statut de
simple remplissage isolant à celui de partie intégrante structurelle du mur.

La tendance actuelle qui vise le bien-être, le respect de la nature et le désir d’un
habitat sain semble favoriser l’intérêt pour les matériaux bio-sourcés.

Il reste cependant des progrès à faire, en particulier pour intégrer l’idée de
l’emploi des matériaux composites à base végétale dans les habitudes des
concepteurs, constructeurs et clients. Promouvoir la construction durable reste un
défi pour les architectes qui doivent convaincre les candidats bâtisseurs


